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d qu'il mange son avoine et on rei!" La surailmentatloit du vothès laitiéres bilité du reine ramollime t l'app
lui tout teteraps i[iqi= remii:écher caudal souvent accompagné chez l'animal de

de tit«..o6u renard; on le couvre d'une, cou- Dr BON INPLVZNCS SUR LA RICMME OU LA, S qU'On appelle "appétit dépri"".
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Deux mois avant le sewage, on habitue le
poulain à > De sérieuses recherches et de nombreuses

se laisser conduite par la longe.
S'il cherche à s'échapper, on ne doit paa lutter exPériences Ont été faitea depuis douze ans Arnélioration du système de culture, en-
de force avec lui, mais lui faire une sage oppo. sur ce sujet. TP-6 résultats les Plus récents graissement des prairies et piturages. Aug-

aitii4 et dès que il obéit, il faut lé récompenser, nous Permettent d'établir la proposition qui- mentation. et choix des rations,

en lui donnant des alitaente dont 1 est friand, vante
tel a que lu pommes, le sucre, etc. 'Une vache laitière, donnant habituelle-

le me t 6,000 livres de lait par année, et dosantýla Vreinière, condition de succès dame le - -1
dres"jý du poulain, est la douceur et la 'ynne à peu près réguli&e de 5'Z'de Phosphate précité: 1 once à 1 ý4 once deux

patience. Quand on lm emploie, au bout de gras, ne peut augmenter ce pourcent4ge que fois par jour; huile de foie de raorue. Dose;

r de temps, qu'il à compris, il se d'un6 fraction Minime si on la suralimenter 1 chopine par jour pendant plusieurs semaines.
u . y soumet en quantité. Maisj-jýi on lui fournit'en abon- Poudre à'oo,,2 onces par jour jusqu'à ce quemaux difficult& Si au d6butl.on le brusque,

dance des aliments à'une teneur spécifique l'on ait obtenu de l'effet.È 11perd la tète et on retarde considérablement plus riche, (concentrés par exemple), l'aug- Tous ces curatifs ont cependant été em-son instruction.
meritation en gras peut devenir plus sen8ibleý PIOY68 sang succès. Ces remèdes sont dis-

Lm Qsvema américaine ont coutume de
Par contre, cette même vache douée de Pe"eUx.ý Il vaudrait mieux, par des &ÏÏ

dire: tgE4n't break ihe h", leach him", "Ne, telles qualités individuelles, diminuera son ments ant l'animal en stabula-
_cassez pu le pouWn, mais enseignez pourcentage de gras selon des dégrés diopropor- tion, de la Po à l'engraimement à de s'en
',cet avis se (W plus sages. tionnels si on la soumet à un régime ali. déb&rrasser. Meux encore serait de prévenir

mentaire très pauvre, (à la paille par exem- cette maladie chez les sujets.
là IDIB Sm Mois, 1 UN AN Ple). Mais, elle conSxverait la faculté de A. _L. a,recouvrer son ancienne capacité, si elle est

Prèsla sevrage les poulains seront placés MoOre Jeune, et, si elle n'est atteinte d'aucune
euxà &UX dans la m"e 6CUrieý OU cloe. affection organique.
A cette époque de la vie, il est bon de s4pa- Quant à la surPrOduction quantitativeture du poulains du laite il est bien reconnu% qiYun régi>

'M_ sexes' JA me ali-
uoUveýcm*nt oevr6a, doit étre variée, abon- mentaire plus généreux l'inftuence à partir
4aute et dé. bonne qualité. Les anglais don- du moment OÙ la quantit6 de nourriture Plus rande Cultur,
ýùent aux J 'ulâiùs, de 6 à 12 mois, jusqu'à appropriée est supérieure aux erigeices de %Sir %V
-i6, Me d'avoine Par leur. Nom admettons la ration d'entretien et qu'ellc satisfait à

ý"t. forte rotion, maia ýous'eomméo peu près entièrement aux dépenses de séerà-
,ontàîý.nue la poulain- dons as, première -tien lactée dont la vache est capable à l'état

mm igOonvénientý consommer normal. Net" affleflesannée
repas d'avoine de une livre et 4emie, Il découle de: là que pour maîgtèlý chez Il résulte dea expériences faites à la ferme,

4cý,#"w chaque. E faudrait associer nos vaches laitières des mdements abon- expérimentale d'Ottawa que 100 livres da
et à la paillée des (oýagea dants &un lait gras, il faut une aâmentation racines fourragères ont une vahur nutiative'

Vtrta, C4 Carottes. ue aliments doiý abondante et riche. Et, il va sans dire que
w4yalente à neuf ou dix livres de graint ou

t être ffi"büýe en petite quantité et tout« lm conditions requises à l9ass 'mýtdn 41 livmé de bon enfflage de ffl 'kde.,des aliments, ýhygiýbue Ilýv&ut donc mieux faire de l'ensilage et cMt
lité, doivent sY trower au au de l'exploiý Possible oultivuno lu
tant plutôt qu'à, môn indu.s1du sU sujMa à changée, de pré"&

les foiré Oh le Edot voilà le salut de lîQý kir.
toï homnIe compétent; üarleaucoup de çk noxmi,,:

tiýr0; voilà le 4r:eXéQeý
gouffrent de qr4les pu le fait d'avoir 'tir à bon marché le bétail laitier et de'WOý1"« le sur:

bien nourrir. Il devrait y boâ un âo
chaque ferme.
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